Lettres  de  commifsion 

SV  R LE  F A I C T DES 
FRANCS  FIEFS  ET 

NOVVÏAVX  ACQJfESTS. 


A PARIS. 

De  l’Imprimerie  de  Federic  Morel 
Imprimeur  ordinaire  du  Roy. 

M.  D.  LXXI. 

Anec  P riuilege  dudit  Seigneur. 


Lettres  de  commifsion 

S V R LES  FRANCS- 
F iefs  & nomeauxacquejls. 


jî)E  S Commiflaires 
^ordonnez  par  le 
Roy  fur  le  fai<5t  des 
'francs  fiefs  SC  nou- 
ueaux  acquefts  à 
Paris , pour  les  reforts  des  Par- 
lements dudit  Paris,  Rouen,  & 
Dijon,  A vous 


falut. 

Corne  fur  la  re quelle  & remon- 
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ftrancc  verbale  à nous  ce  iour- 
dhuy  faitte  par  le  Procureur  du 
Roy  au  Trefor,  & en  laditte 
cômiflion,  contenat  que  par  les 
lettres  patétes  dudit  Seigneur, 
du  cinquième  lourde  Septébre 
dernier,  il  auroitefté  mandé  au 
Preuoll  de  Paris  ou  fon  Lieute- 
nât  défaire  publier  en  celle  dit- 
te  ville  de  Paris,  Vautres  lieux 
d’icelle  preuofté  accouftumez  à 
faire  cris  & proclamations,  à ce 
que  toutes  gents  d’Eglile,  com- 
munauté & de  main-morte,  &C 
aulfi  tous  roturiers  & non  no- 
bles ( lç  clergé  payant  décimés 
excepté)  eulfent  à apporter  ou 
enuoyer  par  procureur  fuffi- 
famment  fondé  refpe&iuement 


au  greffe  d’icelle  preuofté,dedâs 

vn  mois  du  iour  de  ladittepubli 
cation,  pour  toutes  préfixions 
& delais,  la  déclaration  au  vray 
&par  le  menu , à fçauoir  lefdits 
gents  d’Eglife,  communauté  &C 
de  main  morte, de  toutes  les  ter- 
res, rétes,  héritages,  poffeffios  & 
biés  immeubles  par  eux  acquis, 
tenus  & poffedez,  tant  par  legs, 

donations, fondations, achapts, 
que  autrement  , & Jcfdi&snon 
nobles  de  tous  les  fiefs,  arriere- 
fiefs,  héritages & poffeffions 
nobles,  que  aufliils  tiennent  & 
poffedent  dedans  laditte  pre- 
uofle  &C  reforts  d icelle , auec  le 
reuenu  annuel  dïcelles  poffefi 

fions:  enfemble  les  lettres  d’ad- 
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mortilTement,permiffions,  ref- 
pits  & fouffrances , qu’ils  pour- 
raient, chafcun  endroir  foy , a- 
noir  obtenues  dudiâ:  Seigneur, 
ou  Tes  predecefleurs,  de  tenir  &£ 
polfeder  lefdittes  chofes,  lelon 
qu’il  eft  plus  à plein  declairé  &C 
fpecifié  par  lefdittes  lettres.  Lef- 
quelles  iaçoit  quelles  ayent  elle 
publiées  enladite  ville,  &C  autres 
lieux  de  laditte  preuofté,  côme 
deffiis  acouftumez  à faire  cris  Si 
proçlamatiôs:  ce  neantmoins  la 
plus  part  defdits  gents  d’Eglife, 
côraunauté  &C  de  main-morjte, 
des  nature  &C  qualitez  lufdittes, 
& pareillemét  defdits  roturiers 
& non  nobles , n’ont  tenu  copte 
d’y  obéir  &fatisfaire:  à quoy  le- 


dit  procureur  du  Roy  nous  are 
quis  pourueoir,  & à ces  fins  Juy 
odroyer  nos  Lettres  de  com- 
mifiion  necefïaires. 

POVRCE  eft  il,  que  nous 
vous  mandons  commettons 
par  ces  prefentes, que  à laRe- 
quefte  dudid  Procureur  du 
Roy,  vous  faififlcz,  & mettez 
en  la  main  du  Roy  noftredid 
S eigneur,  reaulment&  de  faid 
tous  & chafcuns  les  fiefs  &ar- 
riere-fiefs , héritages  &£  pofief- 
fiôs  nobles  tenuz  par  gens  rotu- 
riers tk.  non  nobles,  &les  hérita 
ges , fiefs  & pofleflions  immeu- 
bles, tout  le  reuenu  temporel 
appartenant  aux  fabriques, hof- 
piraux,  maladeries,  confrairics, 


Chappeilenies,ftipëdies,  com- 
munautez  depreftres&  clercs» 
non payans décimés:  enfemble 
tous  &chafcunslesvlages,ma- 
refts,  paftures,  franchifes,  de- 
niers communs,  rentes,  reue- 
nus,  & tous  autres  droi&s  de 
cômunauté  des  villes,  bourgs, 
hameaux  tk.  villages  eftantsdes 
enclauesde  laditte  preuofté  & 
refort  d’icelle,  àfaulte  d’auoir 
parlesdetéteursdeschofes  fuf- 
dittes  refpe&iuement  fourny 
de  leurs  declaratios  audit  gref- 
fe de  la  preuofté  fk.  viconté  de 
Paris,  ou  bien  par  deuers  nous 
dedas  le  temps  prefix  &C  limité 
par  lefdittes  lettres , &C  au  régi- 
me gouuernement  d’iceulx 

biens 


biens  poffefsions  eftabliffent 
bons  fufïifants  Commilfaires 
qui  en  puiffent  6 C fçachent  ren- 
dre bon  copte  &C  reliqua,  quad 
& à qui  il  appartiendra,  fera 
par  nous  ordonné  : defquelles 
faifies  eftablifTemét  de  Com- 
milfaires vous  en  enuoyrez  in- 
continent, du  moins  trois  iours 
apres,  par  deuers  nous  au  greffe 
de  noftre-ditte  commifïïon  les 
procès  verbaux  que  vous  en  au- 
rez refpe&iuement  faifts , pour 
iceulx  veuz  ^rapportez,  & fur 
ce  ouy  le  Procureur  du  Roy,  e- 
ftre  ordonné  ceqiieverrôs  bon 
eftre.  De  ce  faire  vous  donnons 
pouuoir, mandons  &:  comman- 
dons à tous  les  Iufticiers,  OfH- 
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ciers  & fubieéh  du  Roy 
di£t  Sieur,  que  à vous  en  ce  fai- 
fan  t Toit  obey . 

DONNE  en  la  Chambre 
defdics  francs  fiefs  &nouiïeaux 
acqucfts,  eftablis  au  Trefor  au- 
dit Pans,  le  dixneufiefme  iour 
de  Décembre  l’an  mil  cinq  cens 
foixante  & vnzc. 

Ainfi  ligné, 

LE  g END  RE. 


Et  pour  bailler  lefdittes  declaratios fe  fault 
adreffer  au  greffe  defdits francs-fiefs  & 
nouueaux  acqttefis , eflably  à la  cham- 
bre du  Trefor  a P arts. 
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Sommaire  du  Vrmlege. 

PAR  Lettres  patentes  du  Roy, données  à Paris 
le  quatriefme  iour  de  Mars , mil  cinq  cents  foi- 
xante-vnze , fignces  fur  le  reply , Par  le  Roy , Mon- 
fieur  le  grand  Aumofnier  prefent , D E-N  E V F- 
V I L L E , & lèellees  dü  grand  fcel  dudit  Seigneur, 
en  cire  iaüne,  fur  double  queue:  veniiees  tant  en 
la  Cour  de  Parlement , Chambre  des  Comptes, 
des  Aides,qüe  au  Chaftelet  de  Paris:  Il  eft  permis  à 
Fedcric  Morel  fon  Imprimeur  ordinaire,  d’im- 
primer , ou  faire  imprimer,  vendre  & débiter  tous 
Edi6ts,  Ordonnances, Mandements,  & Lettres  pa- 
tentes, fans  qu’autres  Libraires  8c  Imprimeurs  les 
puiffent  imprimer  ne  faire  imprimer , h ce  n’eft  du 
vouloir  & confentement  dudidb  Morel  : for  les 
peines  contenues  efdi&es  Lettres . En  oultre  a le- 
di6t  Seigneur  voulu,  qu’appofant  par  ledid  Morel 
vn  extraid  fommaire  de  fès  Lettres , au  comman- 
cernent  ou  à la  lin  de  chafcun  des  Liures  qu’il  im- 
primera, elles  foient  tenues  pour  fuffifamment 
notifiées  & venues  à la  cognoifiance  particulière 
de  tous  ceulx  qu’il  appartiendra,  fans  qu’ils  en 
puiflènt  prétendre  caufe  d’ignorance. 
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